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L’Armorique vit arriver
par bans nombreux

les bretons insulaires

L’histoire politique
de Morlaix de
1561 à 1790

Un des plus grands
géographes français

du XIXe siècle

Né en 1824 à Plouégat-Guérand, près
de Morlaix dans une famille de culti-
vateurs, Guillaume Lejean, aventurier

et grand voyageur, fut un des plus grands
géographes français du XIXe siècle. Il se pas-
sionna d’abord pour sa région, cartographiant
son pays, recueillant les légendes locales,
s’intéressant à son histoire et écrivant ses
premiers articles dès 1841. Archiviste de la
ville de Morlaix, il entama une correspon-
dance avec Jules Michelet à partir de 1845,

puis il s’installa à Paris, collaborant à divers
titres avant de travailler au Pays, journal
libéral de Lamartine dont il fut le secré-
taire jusqu’en 1853. Remarqué par le
professeur Guignaut lors des cours qu’il
suivit au Collège de France, il entra à la
Société de géographie sur ses conseils et
put ainsi s’adonner à sa passion des voya-
ges. Sa première mission le conduisit en
Moldavie, en Valachie et en Bulgarie.
L’empereur lui confia sept autres projets, et
c’est ainsi qu’il découvrit et explora l’Afrique,
puis l’Asie ; dénonça l’esclavage, fut fait pri-
sonnier par le négus Théodore II, pressentit les
futurs conflits des Balkans. Il acquit une renom-
mée internationale, grâce aux nombreux
ouvrages dans lesquels il retraça ses décou-
vertes. Épuisé par ses expéditions, il mou-
rut le 2 février 1871, dans son village natal.

Ce livre est publié dans la collection
Monographies des villes et villages
de France, dirigée par M.-G.

Micberth, qui compte plus de 3180 titres à ce
jour. « Après quatre siècles et plus passés
sous la domination romaine, l’Armorique vit
arriver par bans nombreux les bretons insulai-
res, exilés volontaires ou forcés, la chose est
restée indécise. Tout ce que l’on sait, c’est que
ces nouveaux colons, d’abord contents de
l’humble désignation de Lètes (colons sou-
mis aux Romains), détruisirent, le sabre en
main, l’autorité romaine dans ce pays auquel
ils imposèrent leur nom : démantelèrent ou
ruinèrent les cités gallo-romaines, exterminè-
rent les indigènes ou tout au moins les
rejetèrent dans l’intérieur, se réservant la riche

bande du littoral. L’histoire pittoresque de la
monarchie bretonne n’a été jusqu’ici présen-
tée que sous un faux jour, par nos historiens
nationaux, aveuglés par le système routinier
qui les portait à peindre les temps anciens avec
les couleurs qui convenaient au nôtre. Il faut
en convenir, quoique notre amour-propre
national puisse souffrir de cette peinture
peu flattée de nos ancêtres, ils n’étaient
guère plus civilisés que les hordes germa-
niques qui les avaient expulsés : guerriers
rapineurs, demi-vandales, redoutables en guerre
et prêts à s’entre-déchirer pendant la paix. »

Bientôt réédité

Le premier chapitre est consacré aux origines
morlaisiennes. Le deuxième chapitre retrace
l’histoire de la ville au Moyen Âge. Guillaume
Lejean évoque ensuite Morlaix sous les rois de
France. Il aborde d’abord l’administration inté-
rieure (avec la liste des maires et des adminis-
trateurs) : l’histoire politique de Morlaix de 1561
à 1790 ; les épidémies ; l’administration muni-
cipale ; les officiers secondaires de la com-
mune et les revenus de la ville (les octrois, les
impôts et billots, les rentes sur les tailles, les
deniers patrimoniaux, la ferme de l’enlève-
ment des boues) ; les charges de la ville ; le
Consulat ; la sénéchaussée ; la grande vènerie ;
l’instruction publique et le collège ; la police ;
l’hôpital ; le port. Il étudie ensuite l’administra-
tion militaire, avec les gouverneurs de la ville
et le château de Morlaix, ainsi que : la milice
bourgeoise ; le château du Taureau ; le tirage
de la milice. Ce chapitre se poursuit avec
l’administration religieuse : la paroisse Saint-
Mathieu ; la paroisse Saint-Melaine ; la pa-
roisse Saint-Martin ; les dominicains ; les car-
mélites ; les sœurs de la charité ; les ursulines
et les calvairiennes ; la collégiale du Mur ; les
prédicateurs. L’ouvrage se termine par la
topographie de la ville, avec les accroisse-
ments et les embellissements : la ville close,
les remparts, les portes et les ponts ; Saint-
Mathieu et le Marchallach avec Traonlen et
Traonblochou, avec le joyau ; les Vignes, avec
les sœurs de Sainte-Dominique et de Sainte-
Marthe ; le faubourg de Saint-Melaine, l’hôtel
de ville, la place de l’Éperon, la Grande Place ;
le faubourg de Ploujean ; Saint-Nicolas ; la
Madeleine ; Troudoustein ; Pont Pouliet ; Saint-
Martin, la chapelle Saint-Augustin, Clos-Marant,
la manufacture, Bourret, la Roche ; les che-
mins et les banlieues ; les fontaines et les palues.

Par Guillaume LEJEAN

Histoire politique et municipale
de la ville et de la communauté de
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Les premiers monuments de l’histoire authentique de Morlaix furent des donations ecclésiastiques. Au XIIe siècle,
un château couronnait les hauteurs qui font presque face à celles du château ducal, construit plus tard et, au
pied des fortifications, la ville s’étendait, composée de maisons de bois, d’un moulin, de deux fours à ban et de

quelques édifices religieux. La croix dite de la Lanterne existait probablement dès cette époque : on l’allumait toutes
les nuits et il était de tradition de penser que le jour où elle s’éteindrait, la ville serait submergée. Les sires de Léon
furent les premiers possesseurs de la cité. Puis, en 1187, Henri II Plantagenêt vint en faire le siège durant neuf
semaines. Écrasée par les projectiles qui pleuvaient sur elle, décimée par une cruelle famine, la place se rendit. Henri
II en prit possession au nom du duc Arthur et y demeura quelque temps pour se livrer aux plaisirs de la chasse. On
raconte qu’un jour, il fut sauvé de l’attaque d’un énorme sanglier grâce à la hardiesse d’un jeune seigneur breton, à
qui, en remerciement, il permit de prendre pour armoiries une hure de sanglier. Lorsque la Bretagne passa sous la
suzeraineté française, Pierre Mauclerc et la duchesse Alix reçurent dans le beau palais qu’ils avaient à Morlaix, saint
Dominique, qui entreprit la fondation d’un monastère, ratifiée en 1237 par l’évêque de Tréguier. Pendant presque toute
la guerre de succession, la ville prit le parti franco-breton et fut une des premières à entrer dans l’insurrection contre
Jean IV le Conquérant, appelant à son secours le connétable Du Guesclin. Cinquante notables furent pendus en
représailles de cette rébellion. La progression ascendante de la ville s’accentua grâce, notamment, à la découverte
de l’Amérique et aux bienfaits de la duchesse Anne devenue reine de France, qui fit construire dans son port la
Cordelière à deux batteries, montée par douze cents hommes et qui fut le premier vaisseau remarquable de la marine
française. Mais, en 1522, elle fut pillée, saccagée et brûlée par les Anglais, et mit dix années à se relever de ses
cendres. Puis, la réunion du duché à la France, en substituant la municipalité à la ville ducale, réduisit la vieille cité
guerrière et murée, au rôle pacifique et à l’existence toute intérieure des municipalités françaises, subissant
simplement quelques éclaboussures des troubles civils du pays et les secousses de la Ligue.
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Réédition du livre intitulé Histoire politique et municipale de la ville et de la communauté de Morlaix,
depuis les temps reculés jusqu’à la Révolution française, paru en 1846.

HISTOIRE POLITIQUE ET MUNICIPALE DE LA VILLE
ET DE LA COMMUNAUTÉ DE MORLAIX

1631-3184


